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De  ce  qui  s'ejl paffe  à VAJfetn- 
hUc  des  ■ EleÜeurs  de  la  J^ille 
de  Paris  , tenue  le  sà  Juin 
, dans  une  falle  de  V hôtel 
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RÉCIT 


ce  qui  s^ejl  pajf^  à PAJfetnblte  des 
EleSieurs  de  la  Ville  de  Paris , tenae 
' ,/e  25  Juin  1789  , dans  une  falle  de 
■l’hôtel  dit  du  Mufée  , Rue  Dauphine- 


]M[essieurs  les  Eleéleurs  s’étant 
réunis  à cinq  heures  après-midi , au  lieu 
indiqué  par  la  lettre  de  conrojCation  , 
ils  ont  trouvé  la  falle  qu’avoient  louée 
leurs  Commiflaires  , occupée  par  une 
noce  qui  alloit  fe  mettre  à table.  C’étoit 
la  fuite  d’un  mal-entendu  ; mais  les  Ci-, 
toyens  & les  Citoyennes  , au  nombre 
de  foixante  ou  quatre-vingt , fe  font 
emprelTés  de  céder  la  place  aux  arri- 
vons , dès  qu’ils  ont  appris  que  qeux- 
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U,  Tariot  àe  U 


ci  venoient  pour  traiter  les  grands  in- 
térêts de  la  Patrie. 

M.  Laville , PreTident  a ptié  ceux 
des  Affiftans  quin’étoient  pàs  Eleêleurs , 
de  fe  tenir  à un  bout  de  la  falle , & de 
laiflèr  un  intervalle  CBtr’euxSe  l’  AlTem- 
blée,  afin  d’e'viter  une  eonfufiOfl  Ç|ui 
auroit  pu  nuire  à la  régularité  des  déli- 
bérations. 

Il  a déclaré  enfuitè  àPAÎÏemblée  que 
lè  rnotif  de  la  convocation  étoit  d’étàx 
blir  entre  les  ÉlecSteurs  & les  Députés 
de  la  Ville  de  Paris  aux  Etats-Généraux  ,, 
ùnê  correfpondance  demandée  dans  les 
éq  diîlriéls  par  les- Affemblées  élémen- 
taires t & convenue  à PArchevêché , 

a l’honneur  de 


qai  àvcSf 


J 

, été  député  ci-devant  i avec  trois  autres 
Eleéleurs,  vers  les  Officiers  du  Bureau  de 
la  Ville , pour  demander  une  Salle  où  ils 
puflènt  s’affernbler  pendant  la  tenue 
des  Etats- Généraux  , a rendu  compte 
de  fa  miffion.  Il  a rapporté  que  M.  le 
Prévôt  des  Marchands , au  nom  de  la 
Corporation  qu’il  préfide , a refufé  une 
Salle,  en  alléguant  que  cette  Corpora- 
tion eft  dans  la  dépendance  du  Miniftre 
de  Paris,  lequel  lui  a défendu  d’accqf- 
der  une  Salle  aux  Eieéleurs^ 


On  a annoncé  que  des  Citoyens  No- 
bles de  eette  Ville , demandoient  à être 
admis  dans  l’AlTemblée.  M.  le  Préfident 
a mis  la  demande  en  délibération  j la  dif- 
cuffion  a été  longue.  M.Oudart  a terminé 
fon  difcours  par  ces  mots  : Sont-ils  Elec- 
teurs ? qu’ils  entrent  JNe  le font-ils  pas!  qu’ils 
fe  placent  parmi  les  fpeéîateurs.  M.  Ca- 

A 5 


nihl  a terminé  le  fien  par  ceux-ci  : 
S’ils  font  Citoyens  ^ qu’ils  viennent  ; s’ils 
font  Privilégiés  ^ qu’il  s’éloignent.  On  a 
été  aux  opinions;  la  propofition  de 
M.  Oudart  a paffé.  M.  le  Préfident  a 
nommé  quatre  Ekaeurs  pour  aller  re- 
cevoir k la  porte  ces  Gitoyens  Nobles  y 
&c  les  introduire  dans  PAflèmblée.  Ils 
étotent  au  nombre  de  cinq  » dont  quatre 
Ekaeurs  ; MM.  ***,  de  Chefontaîne , le 
Comte  de  Juliers,  & Dupré  de  Saint- 
Maur,  qui  a porté  la  parole.  Son  dif- 
eours  contenoit  en  fubftancc  > qu’ils 
demandoient  à être  admis  parmi  les 
^ otans , perfuadés  que  le  bien  ne  peut-^ 
être  opéré  que  par  la  coneorde-  & par  la 
réunion  des  Citoyens.  Les  quatre  Elec- 
teurs font  demeures  au  fein  de  1 Al- 
kmblée  j ôc  ont  participe  aux  delibe- 
rations. - - ; 
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M.  de  la  Rofiere  a repris  fow  dif- 
cours  & a demandé  que  tous  les  Elefteuçs- 
fe  tranfportaflent  à l’Hôtelrde-Ville^^  a. 
l’efièt  d’Y  prendre  poflèlïion.d’un  local 
pour  tenir  leurs  Affemblées.  Il  a aulïi. 
.voté  une  adrefîe  de  reconnotflPinGe  &c 
de  relpeét  à l’Aflemblée  Nationale,,, 
dans  laquelle  il  défiroir  qu’on,  fit  une 
mention  honorable-  de^  MM.  Bailly 
Sieyes  , Camus  Demeunier. &c.  Dé-- 
putés  de.  la  Ville  de  Paris-, 


M.  Garan  de  Coulon  a appuyé 
motion  de  M.  de  la  Rofiere,  Sé  s’efi; 
élevé  contre  la;  conduite  des  Officiels, 
du.  Bureau,  de  la.  Ville.,  M..  Oudart  a. 
voté  pour  une  adre^  à l’Alïèrablee 
Nationale  , & a propofé  que  l’AlTem- 
blée  des  Ekéleurs-.,.  vériubles.  Repré— 
fentans  de  k.  Ville,  de  Paris  * matukE 
les.  Commiflaires  du  Roi  loi  - difane 
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Officiers  MiimdpàiiK,  "pot^  leur  faire 
rendre  compte  de  leur  conduite.  II  a 
terminé  ainfî  : Nous  en  avons  le  droit; 
nous  le  devons, 

M.  Pitra  a demandé  que  f Affemblée 
fît  une  adrefle  dé  complimen^^  à 
Necker,  & députât  à M.  dé  Villedeuil , 
pour  le  prier  d^ordonner  à M.  de  Flef- 
felles  d’accorder  aux  Eleéleurs  la  falle 
qu’ils  avoient  demandée. 

' M.  Dufaux  a combattu  avec  véhé- 
mence la  partie  de  la  motion  de  M.  dé 
la  Rofiere,  concernant  PHôtel-de-Ville. 
Il  a fait  voir  ks  malheurs  qu’elle  traî- 
nok  à fa  fuite , fi  elle  étoir  adoptée.  » On 
» nous  refuferoît  la  porte, a-t-il  dit. Le 
» Peuple  nous  aime  ; il  voudroit  nous 

foutenir  par  la  force  : à quelles  extré- 
yy  mités  ne  fe  porterok-il  pas  contre 
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P des  gens  qui  aur^nent  veinCé  Pentr4e 
» de  l’H^tel-de'Vüle  à fes  Repréfeo- 
» tans  ? 

M.  Falooîîet  a dit  que  les  pouvoirs  des 
Elefteurs  étoiçnt  e;spiî:és  du  moment  où 
la  nomination  des  Députés  avoit  été  faite. 

, M.  Dupré  de  Saint-Maur  ,pour  prou- 
verque  leurs  pouvoirs  ne  font  pas  expirés 
a rapporté  que  durant  la  tenue  des 
Etats  de  ....  Sé  de  ... , f Aflèmbiée 
des  Eleéteurs  ne  cefla  d’étre  en  aéli- 
vité.  ■ - , ; ' 

Un  autre  Membre  de  l’Aflemblée  a 
dit  que  le  Roi  lui  - ménie  à reconnu  la 
durée  du  pouvoir  des  Eleéleurs  ; & il 
a cité  l’Arrêt  du  Confeilde  Sa  Majefté, 
par  lequel  elle  ordonne  que  , s’il  meurt 
un  Député  pendant  la  tenue  des  Etats , 


' les  Electeurs  qui  Pavoient  nommé  s’af- 
fembleront  tout  de  fuite  pour  en  nommer 
un  autre. 

‘ M.  de  Leuftrc  a offert  â l’Aflemblée- 
une  falle  pour  tenir  fes  féances , dans 
■fe  cas  où  , par  des  aéfes  d’àutorite  ar- 
bitraire , le  Gouvernement  tenteroit  de 
les  empêcher.  M.  de  Leuiîre  a ajouté 
que  cette  falle  , ’fituée  rue  Coqhéron , 
N®  I O , peut  aifcment  contenir  cinq 
eents  perfonaes. 

M.  le  Préiïdent  a dit  qu’un  citoyen,. 
Membre  de  l’Alfemblée  lui  avoit  écrit 
une  heure  aupafav^ant  pour  lui  oflHr  uné; 
. falle  très-vaile.  M.  Guyard  s’eft  nomme, 
difant  qu’il  avoir  fak  cette  ofGre  au  nom 
du  Collège  de  Pharmacie. 

. ^ M.  le  PréCident  a ajouté.  qti£  M.  Pe~ 


rier , de  l’Académie  des  Sciences,  avoie 
également  offert  un  local. 


M.  de  Bonneville  a adopté  la  partie 
de  la  motion  de  M.  de  la.  Rofiere 
qui  vote  une  adrefle  a l’Aflèmblee  Na- 
tionale f &c  il  a ajouté  deux  amende- 

\ 

mens  à cette  motion. 


I®.  Que  les  Eleéleurs  de  là  Villede 
Paris  conjureront  l’Aflemblée  Natio- 
nale , fî  elle  fe  cfoyoit  jamais  obligée 
de  changer  le  lieu  de  fes  Délibérations, 
de  choifir  , par  préférence , la  Capi- 
tale. 


2®.  Que  l’AfTemblée  Nationale  don- 
nera fa  fanéfion  au  vœu  formé  par  les 
Electeurs  pour  affembler  leurs  diftriéts  , 
&c  voter  une  fomme  d’argent , pour  les 
frais  d’afyle  des  Repréfentans  de  la 
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, 6c  J)Ofâr  établir  tme  Garde 

Boiîrgeoife.  ..  > . . 

■ *L^A^IembIée>a  ibère  que  douze  de 
fes  Me  ombres  fe  traufporteront  demain 
sé-à"  i^MôtcWe-Ville  , & demàiideronc 
tiîie  Salle  à M.  le  Prévôt  des  Mar- 
chands : MM- Dûpre  de  Saint-Maur  > 
& le  Comte  de  Juliers  ^ font  de  cette 
dépiitàdon,  ' " 

Elle  a aufli  délibéré  que  vingt  de  fes 
Membres  iront  demain  préfenter  à Tau- 
gu  fte  Affembléé  Nationale  une  adrefle 
ainfi  conçue  : , 

\ ^ ■ ' 

ec  L’Aflcmblée  des  Eie(fleurs  de  la 
ville  de  Paris , pénétrée  de  relpeél  & 
» de  reconnoîflancg  pour  la  conduite 
» fage,  ferme  & patriotique  de  PAl- 
» ftmblée  Nationale,  profite  du  pre-r 
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» mier  moment  où  elle  a pu  le  réunir 
» après  des  tentatives  inutiles , pour  lui 
» porter  l’expreffion  de  tous  lès  fenti- 
» mens,  &c  déclarer  fon  adhéfion  inva- 
» riable  à fes  délibérations , & particu- 
» liérement  à celles'  du  1 7 de  ce  mois- 
» Elle  en  foutiendra  les  principes  dans 
» tous  les  tems,  & dans  toutes  les  cir- 
» confiances. 

» Elle.confacrera  à jamais  dans  fon 
y>  fouvenir  les  noms  des  Députés  du 
» Clergé  Sc  de  la  Noblelïè,  qui  fe  font 
» réunis  à l’AlTemblée  Nationale,». 

La  Séance  ejî  continuée  à demain  2 6. 
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